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Paris a Strasbourg. Cette boite se compose de quatre parties . le 
corps de la boite, le coussinet, le fond et le cowercle. 

Le corps en fonte est de forme 
ä peu pres prismatique. Il porte 

lateralement en rr deux rainures 
dans lesquelles se logent les deux 

branches de la plaque de garde. 

La saillıe en fer ä cheval ss ne 

sert, comme nous le verrons plus 

loin, que dans leswag ggonsä frein. 
La cavit& C conlient la graisse 

destinde A lubrefier la fusee;; elle 

est fermee a sa partie superieure 

par un cowvercle en töle dont la 
partie a, assemblee a charniere, 

permet de renouveler la graisse. 
Celle-ci est composee de matieres 
grasses plus ou moins fluides sui- 
vant la saison, et saponifices par- 
tiellement par l'adjonetion d’une 
certaine quantit& de soude; elle 

arrive sur la fusce par deux trous 

perces dans la boite et dans le 
coussinet en bronze. 

Le coussinet se fait generale- 
ment en bronze, compose de 82 

parties de cuivre et 18 parties 
d’etain. On a employe des coussi- 
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Fig. 369. — Boites ä graisse. 

nets composes d’un alliage differant peu du metal des caracteres 
d’imprimerie, et auquel on avait donn& le nom assez impropre de 
metal antifrietion. Cet alliage, au bout de peu de temps, etait &crase 

par le poids de la caisse, et le frottement alors augmentait au lieu 
de diminuer. En Allemagne on emploie d’autres alliages de compo- 
sition variee, dont nous parlerons plus loin. 

Le fond F de la boite est en fonte: il regoit la graisse qui tombe 
de la fusce apres s’&tre fondue, et empöche les matlieres etrangeres


